
ET LA VIE INFINIE 

 

 

Un monde va mourir 

Sur le sable altéré, 

Un nouveau va surgir 

D’un flot démesuré. 

 

Une page s’envole 

Et sombre dans l’oubli : 

La plume caracole 

Le roman s’embellit. 

 

D’une paupière close 

Chaque larme versée 

Voit fleurir une rose  

Sur l’épine dressée.  

 

 

Ainsi renaît le monde 

Après chaque agonie 

Car la terre est féconde 

Et la vie infinie. 


